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Dans la ligue Dauphiné Savoie 
devenue récemment Auvergne 
Rhône-Alpes, la structure 

saint-marcellinoise de handball fait 
figure d’exception en sport collectif 
avec sa section hand ensemble dédiée 
aux personnes avec un handicap men-
tal ou physique. Une philosophie qui 
a toujours fait partie de l’ADN du club 
comme nous l’explique Jean-Luc Bo-
din, ancien président : « être solidaire, 
penser à tout le monde et essayer d’offrir 
une chance à tous de faire du sport, tout 
cela à toujours fait partie des valeurs 
que nous défendons. » C’est dans cette 
dynamique qu’est né il y a huit ans, 
le hand adapté et il y a trois ans le 
hand fauteuil. Une formation plus 
récente car comme nous le précise 
le Saint-Marcellinois : « pour le hand 
fauteuil, il y a énormément d’obstacles, 
financiers principalement, le club doit 
en effet prendre à sa charge l’achat 
des fauteuils. Il faut donc un budget 
assez conséquent pour en acquérir une 
quinzaine. Si nous avons pu le faire, 
c’est grâce à une subvention du conseil 
départemental, de la communauté de 
communes, de la Ville de Saint-Mar-
cellin et du Crédit Mutuel, mais pour 
certains clubs, cette donnée budgétaire 
peut être un frein à leurs initiatives. »

« Développer cette 
philosophie du vivre 

ensemble en acceptant les 
particularités de chacun »

Le handball est une discipline qui 
convient bien aux sports adaptés 
car on peut facilement aménager les 
règles. C’est cette capacité d’adap-
tation et le fait d’être le seul sport 
collectif sur le secteur du Sud-Grési-
vaudan, après Grenoble, a proposé 
une activité sportive aux personnes 
avec un handicap, qui fait la réussite 
du handball Pays de Saint-Marcellin. 
« Notre section handball adapté compte 
aujourd’hui une vingtaine d’adhérents. 
Lors des séances qui ont lieu le samedi 
matin, les joueurs travaillent le sens des 
responsabilités avec les règles du jeu 
etc... et leur psychomotricité. Mais notre 
objectif principal est qu’ils créent un lien 
social avec les autres adhérents, qu’ils 
n’y aient plus de barrières entre valides 
et personnes handicapées. Développer 
cette philosophie du vivre ensemble en 
acceptant les particularités de chacun. »
C’est également dans cet état d’esprit 
que s’est développé le handball fauteuil 
qui rencontre néanmoins plus de diffi-
cultés que son homologue : « cette dis-

cipline est faite pour les personnes avec 
un handicap mais également pour les 
personnes en phases de rééducation et 
pour celles et ceux qui sont valides mais 
qui ne peuvent pas pratiquer n’importe 
quel sport. Notre difficulté est d’inciter 
ces personnes valides à nous rejoindre 
car pour ces dernières, moralement, il 
est compliqué d’accepter de se mettre 
dans un fauteuil. Pour que la section 
fonctionne, il nous faudrait une quin-
zaine d’adhérents, or aujourd’hui nous 
sommes moins d’une dizaine. » Pour 
tenter de dépasser ces a priori, le club 
essaie de communiquer d’avantage en 

participant notamment aux journées 
nationales du «  hand ensemble  » à 
Paris et en sensibilisant le plus grand 
nombre au handicap au travers d’évè-
nements comme le Téléthon : « ces ma-
nifestations nous permettent de mon-
trer au public nos actions, nos activités 
ainsi que tous les côtés positifs de ces 
disciplines », souligne Jean-Luc Bodin.
Les personnes intéressées peuvent 
également venir faire une séance d’es-
sai lors des entraînements le samedi 
où les moniteurs se feront un plaisir de 
répondre à toutes les questions.
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Pérenniser et développer dans  
l’avenir la section hand ensemble
Dépasser les préjuger, les inquiétudes et les barrières du handicap au sens large du terme, c’est ce 
que propose depuis plusieurs années le club de handball Pays de Saint-Marcellin avec sa section hand 
ensemble, une initiative lancée au départ par la Fédération française de handball. Deux ateliers sont 
proposés, le handball adapté et le handball fauteuil, ce dernier secteur rencontrant d’ailleurs un déficit 
d’adhérents cette saison.
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Le handball fauteuil s’adressent à celles et ceux qui souhaitent pratiquer une 
activité physique adaptée à leurs besoins
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3 QUESTIONS À GILLES VICAT, CO-PRÉSIDENT DU HANDBALL PAYS DE SAINT-MARCELLIN

« Se positionner comme un acteur majeur au niveau régional »
La rentrée a eu lieu il y 
a un peu plus d’un mois, 
comment se porte le club ? 
Combien avez-vous d’ad-
hérents ?
Le nombre de licenciés se 
maintient avec un peu plus 
de 200 pratiquants. Notre 
offre couvre toutes les caté-
gories masculines et fémi-

nines et après quelques an-
nées d’interruption, on vient 
de relancer le hand loisirs.
Quels sont les objectifs du 
club ?
Nos seniors masculins ont 
accédé à la prénational, l’ob-
jectif est donc de se mainte-
nir. Pour les filles leur but est 
l’accession en région. Sur le 

long terme, le club souhaite 
se positionner comme un 
acteur majeur au niveau 
régional. Pour cela, nous 
travaillons sur nos axes forts 
tels que la formation de nos 
jeunes joueurs et la mise en 
place de l’école d’arbitrage.
Lors de votre bilan de la 
saison 2016-2017, vous 

aviez abordé la question 
d’un manque de locaux 
pour le handball. Quelle 
est la situation sur cette 
question aujourd’hui ?
Nous attendons toujours 
une solution de la part de 
la mairie. Nous sommes 
vraiment impatients, des 
contacts ont eu lieu, mais 

pour l’instant rien de vrai-
ment constructif.
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